
LE SAMEDI

BONNES NOUVELLES POUR MONTRÉAL,

ire-

(I Ovssi i dla ~~~ 1lîî.<: )
Oui, jei. tu, 'lisi quil seura le pirochiain Nlaire et vous n'ê-tes pas

Al'JlClf~NEUL"S

jf'îuatn. - vou uu rîi aîs je ie Mat
rejette un scandlale'. pelle

JIosaîL.-J'îusuis sûr ; vous imezti? mîieux JVos
lus iinveinter m vai(

LX GROSSE CA5Esur la

Ma<
31(lamnu. -poirquoî as-tu achleté un si gros tu nie

colru-furt?' Nous n'avonîs pas tant d'argent. tu vas
slos'i~<r-'etvrai, nilais 'toits avoîis trois mon

lIlles a miarie'r, et il vient pas muaI (lit jeunes geuts
ici: ça les eîîcour'g.erat.

Datns uîne sere'i on vi-î'tî rux visi t urs:
Voyîqq<ur (à unt honoui de îui'.-leî i

fait chaud I )ites(IotIc si oit vous gardle Ion''-
tempî 1s sous cet toit dle verre, vous allez pousser
commne chiamp ~ignon.

Poie__asd dan"or, on ne nous arrose pas
asqsezl pour celai.

FLAGRANT L)ÊLIT

Iu'ucorder.-Lit police vous a pris au nonin
nième oùt vous tendiez la1 maini.

4l1'enuiant. -C'est vrai.
Recorde r-Àlors vous avouez <lue toeus iien î.

(liez ? L15
41!'?uiaul. Moi las dili tout.

Recorder.- Alors, pourquoi tendliez-vous lIt
main I

Mîua.-Pour voir s'il pleuvait.

F"ICTION ET lfALITÊ,

Au Tiimxrl

Père-Réhccaje suis etidletté envers le bail-
quier Ijaii(Ietti, et il Ie perdra si vous tic
l'é'pousez.

Iiutluuca (sîgoat.Jevous sauverai, mîonî
père.; dlonnez-lui muia mîain. Nloi, je garderai mon01
coeur.

I>èc.-ebicca jesuis endetté enivers le hait- i1lln
quier Banidetti et il in' perdra si tu nie l'épouses. le nio'rc

Retucc«-U"et bien, <litesà1 votre ex-frotteur lue. uni
dle bottes qu'il peut filer quand il voudra. Char
Mais, une fois pour toutes, no jouez plus aut poker. istttleîz

CHALEUR EN MER

i

LES RAVAGES DE LA CIVILISATION

Oit lat plo>ge1Lit l'orage oblscuri,
t Asýil ru jaune, dans l'azur

I ea't mionte, se ralnîile.

La toridei e[liti$eir dle l'air
I'tî<nle et calcisne l'esp>ace

Lit tranquillité dle la Iltler.

t ~t'' Illi, ie paîix qui Ilotte,
Quii vacille, îîîîuîte et gluscriiol,
l puiis, lu repos croupliisatt
Q<ue pa's tlt sihii hle lie Inalotte. /

( 'u iîlsluiItiiisembîlaienît volibî
l'ai' imille ut mille catarautes,,
Soiit rentrés dans les eaux Compates
Avec tons lus îlots écroulés.

La ineuse liqunide ;'uaL
Soni dos, blliisiiiitlu

I iipitet renvoyanît dui full
De) plns Cil plus luit et sueibhr1tie.

Et lit mer, par' sonIailoiîi t

Par sa uouluri et -soni siluticu,
IDevienît l'exacte russemn ceiu
Et le doule duî lirininieîilt.

(1 ;i dira;iit tlue léioirijite v'oûte
se r'enver'se Aveu souit soleil,

Tlant, alors, laitliie Ce SoailicilI,
Nutt..uneît, lat ré!léciit toute!

Mi,., C*uSt luii ualîinei'c % livît
Fait liail le îiîuiusoiige du v'ent
Et si <lus pî'uliuutrs se hiasard~ent,

IIl îiiurrriît, pour' avoir iijt
Sur lit îulatt séréntitétafu
Iu >Ces dleux ciels qui su i'gai'duît. O

.NMAiieE (îiîî .r lit (ut

SANS ÉDUCATION

lame. -Connais-tu un journtaliste qui s'a p-
itonpjetit?
t3ieur.-Oui, poui quoi?

iam.-Quand tu le rencontreras, tu de-
uiouî lui dire qu'il te donne quelques leçons
pêche et les phoissons.

ï.sieur.-Pou'quoi?
danme.-Pa'ce qu'il nie semblie étrange que
rapportes toujours des maquereaux, quand
pêcher dans le bassin de Cliuuly. Si aut
tu savait, ce qu'il faut acheter!

L'EMPHASE D)U SILENCE
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IZE.M ARQUE GEýNAN'

31at1emoispUu, Evuaoréc.-Oh ! coibiîmie je la
liais cette miadamie Piniçiifroidl

jfa<pw<,scle aune. -Quel crmie atu' lIc
commiijs?'

Madeoisele eapoéu'--Ele ii'a (lit <îueje
mionitrais mla cheville, et j'ai dû i itu reI îî'î iitt..
ne plus la montrer. Lat misérable!

COMME ON FAISM'1' LE TII É.VUTEI.eoîs

Le thé n'a lpas toujours qété un lirolIuit coin-
pîris. Sont introduction eii Europel a é5té, ont le
sitt l'occa1sion (le bien dles quiproq~uos. Une

ji comiédie écrite eii It32 semîble bien les résumer.
Elle est intitulée Mu<idiyw Giboit et wiadanie

J Poc/i"t. ou le llié eliez la ratnud'-use (acte 111,
scn X>

31me 1>oce.-Savez-vous faire du thé, nia-
damie Gibou 1

.1mie Giboi.-Ma foi, non1 ;Je n'en ai jamais
mangé.

Mneî u>ce.-'s n fricot Ilais... V 'là
mton litiguenott' (d'eau bouillante qui bout ; j'y
ai 'jeté 'l'es petites crotte-s noires q1ue léiir

-~iii a données .faut '<Outer voir- si ça a du gut
<' une Qibio.-Ah 1 D>ieu ! comnmie c'est fade

Mlme Pochelt (goûtanit danis lit cuillère à pot).
-Oui ! ça, nie sent rien.., v a pourtant là il-dans

s-ix sous (le thé( et un cornet (1' catssonade(I."
Pour dounner plus <le goût, ces dames ajoitleiit

successivement Il un p'tit filet d'huile et de,
vinlaigre avec un pectit birin (le pioivre et del,'
et, coimmte Il va ni'est pas entcorei Oiit,'' (Ieux 'iîîfs,
jiune e.t blanc, Il uni ' gousse <l'ail pou chitswir lat

"tau isair, dle la farne, e't uin peit peu il'eatu -
(IC-viC.

S Le réIsultat del, cette Cuisine fanitastiqueî est
désastreunx ; les invités os 1uîiî î<'itt leuir idégoû t
par une btornil grimîtace accolitpa:gitéî (Ili (:oit-
plut suivant

-il quhel g<î ' v<î-. il

-. ~ J 1 . cli aei lat...
",.-Avý?e quucîrespectueux silence on a écouté Jlamiais n Iu'a

teau du grîtnd artiste! Ont aurait entendu tonu-
e épingle. Et cela finît nécessairemtenît par- un écha~nge <le
ley (voulant corroborer avec enutousiaene).-Pas reproches et (le sottises entre les deux sorcières,
jent une, mademoiselle; niais <les centaines. atuteurs <le cette infernale muixture.

eoy.-.'l as lait' h'iun iii, uli.iîult aujurdiilhui Qui est-ce q'l i

a ii <t. -C 'est 1l eime qi î veut traneduî'i gr'and. Elle
-ce ni'est ptas c'onîvenabile (le fiîieî' (laitsl lit te.


